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ARGYLE HOUSErestera dans l'histoire du Canada 
comme la meilleure farce qui se 
soit vue dans la Confédération.”

Enfin, le Telegram de Toronto 
ferme la liste, en ajoutant sur un 
ton sarcastique :

“ Maintenant que MM. les jeunes 
libéraux sont partis, le peuple 
se demande, tout étonné, ce qu'ils 
ont fait. Au lieu d’ergoter dans le 
vide, ils auraient mieux fait de ne 
pas se réunir et d’économiser leurs 
billets de chemin de fer.”

On voit par ces diverses cita­
tions,dont nous empruntons le texte 
français au Canadien de Québec, 
que si la tâche des jeunes libéraux, 
en voulant régénérer leur parti, 
était formidable et pouvait devenir 
abondante en œuvres utiles et pa 
triotiques, ce qu’ils ont accompli 
n’a guères répondu à la grande et 
responsable mission qu’ils s’étalent 
donnée.

Comme nous le disions en com­
mençant, aujourd'hui comme au­
trefois la montagne en travail a 
mis au monde une ridicule souris : 
nascitur ridiculus mus.

Le premier envoi de bestiaux du 
Montana, par le chemin de fer du 
Pacifique, a été affectué le 19 sep­
tembre.

Cet envoi était en destination de 
Chicago.

Il comprenait 4,000 bestiaux et 
devait être immédiatement suivi 
d’une autre expédition de 5 à 6,000 
têtes.

parti libéral canadien, que les 
autres réformes qu’il propose n’ont 
jamais été l’objet de sa sollicitude 
qu’aux jours d’opposition, et qu’au 
pouvoir il s’est toujours fait fide 
ses déclamations pompeuses et de 
ses promesses à leur égard.

Mais, le temps viendra plus tard 
de discuter â fond et point par point 
le soi-disant nouveau programme ; 
pour aujourd’hui, nous voulons 
nous borner à citer quelques ap" 
préciations auxquelles il a donné 
lieu dans la presse anglaise.

Prenons d’abord le Witness de 
Montréal, qui n’est assurément pas 
antipathique à la cause libérale :

LE CANADATfl&Cie
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Ottawa et Hull. 29 Sept. 1885 D. GARD2TSR <& CIS.,
UNE EMEUTE Salles d’Exposition d’articles de modes et de 

manteaux maintenant ouvertes pour la saison

Chapeaux et Toques garnis, Fleurs, Plumes, Ornementa etc., 
Manteaux, üoi.mans, Imperméables, Vestes, vendus 

tous à meilleur marché que partout ailleurs.

La vaccination obligatoire crée 
beaucoup de mécontentement à 
Montréal, et il y a eu, à ce sujet, 
une émeute considérable hier soir.

Les émeutiers ont brisé les fenê­
tres de plusieurs bâtisses publiques 
et privées, et n’ont pu que très- 
difficilement être dispersés par la 
police.

Cet évènement est des plus re 
grettables et mérite condamnation.

LE DEVOIR DES JOURNALIS-stslWsl. TES

----- : On peut se procurer des :------

Marchandises Sèches à Bon Marché
ET DU DERNIER GOUT, chez D. GARDNER &Cie.
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Un mot de M. le juge Ramsay 
sur la responsabilité des journalis- 
est, dans le procès de Sheppard :

“ Les journalistes ont une grande 
responsabilité. Ils mettent en mou­
vement de grandes forces et doivent 
veiller à ce que ces forces n’échap­
pent pas à leur contrôle. Il n’y a 
rien dans la liberté de la presse qui 
autorise la diffamation. Le mal 
que fait à la société en général la 
diffamation est grand. Vous devez 
apprendre que vous n’avez pas le 
droit de faire de l’argent aux dé­
pens de votre voisin.”

“ La convention des jeunes libé­
raux s’est tenue à Toronto, dit-il. 
Elle a été une déception pour ceux 
qui espéraient qne le pays en béné­
ficierait. D’après ce que l’on p 
en conclure, il ne sortira ni bien 
ni mal de cette tentative. Les jeu­
nes libéraux ne se sont pas carré­
ment prononcés pour des principes 
qui peuvent changer la direction 
politique du Canada—et diriger 

l’enthousiasme Ils n’ont 
pas pris la résolution de changer de 
chef. Ils se sont efforcés d’être ni 
chauds ni froids. Ils se sont faits 
tièdes.”

LA COMMISSION ROYALE
eut

Par ordre du Commissaire Royal, 
So i Honneur le juge Routhier, les 
messieurs dont les noms suivent 
ont été assignés comme témoins, 
dans l’enquête relative à l’adminis­
tration et la vente du chemin de 
fer du Nord : Les honorables MM. 
Wurtele, Joly, McCreevy, Carneau 
et François Langelier, MM.Shehyn, 
Valin, Nazaire Turcotte, Charles 
Samson et M. le Dr McKay.

A ÎO, 13 et 15 cts. la VergeDO doivent être

eux heures de 
ont être faites 
du toute autre 
oi est connais-

Des Etoffes de même nature, mais de meilleur qualité à 20 
et 26 cents la verge. Flanelles Rouges tout laine, 12| 
cents la verge. Flanelles Grises, 25 et 30 cts la verge.

vers eux
VENTES ZSTHAOncnrAinBS de DRAFS
Et d’imitations de Veau Marin faites à moins de moitié prix. 

Bas de laine pour femmes, 26 cents la paire seulement. 
Demi-bas pour hommes, 26 cents la paire. Couvertes 

Blanches tout laine, $2.75, $3.50 et $4.00 la paire.

?r de la Cité.

MASSACRE DES CHRÉTIENSLES FAITS DU JOUR
Eprès avoir esquissé les maux dont 

souffre l’opposition et^dont on aurait 
dû tenter de la guérir à Toronto, 
il continue :

Le massacre des chrétiens en 
Ori ïiit produit beaucoup d’émoi en 
France. On publie des récits na­
vrants des souffrances endurées par 
les missionnaires et leurs ouailles, 
à Nueanha, dans l’Annam. Le su­
périeur du collège et les chrétiens 
qui s’y trouvaient furent 
On en jeta un certain 
i’eau, après leur avoir lié les mains 
derrière le dos. Quelques mission 
naires essayèrent de se défendre 
par la foi ce ; mais, ils furent bien­
tôt défaits. On a brûlé partout les 
églises, les écoles et les maisons 
privées. Les chrétiens qui ont 
échappé à la fureur des infidèles se 
sont vus co îtreints de marcher 
plusieurs jours sans pouvoir 
ver de nourriture ni d’asile.

On accuse le général De Courcy 
de ne pas avoir pris les mesures 
nécessaires pour* prévenir cette 
horrible et lugubre tragédie.

Le lieutenant-colonel Van Strau 
benzie est arrivé à Montréal samedi

il

L’ŒUVRE DES JEUNES 
LIBÉRAUX D. Gardner et Oie. se glorifient de donner plus que 

partout ailleurs en Canada en retour de l’argent qu’on leur 
paie. Nous importons directement d’Angleterre, de France 
et des Etats-Unis toutes nos Marchandises et nos clients en 

ont le bénéfice.

L’honorable juge et Madame 
Berthelot pirtiront le 7 octobre 
pour un voyage de six mois en 
Europe.

Un journal de Mo tréal dit que 
le pont de Lachme devra être ter 
miné au mois d’octobre 1886.

11 sera construit en fer et en acier.

yL’honorable M. Ross, premier- 
ministre de la province de Québec, 
sera de retour d’Europe dans le 
courant de cette semaine. On dit 
que sa santé s’est beaucoup amé­
liorée.

Samedi soir, un nommé Joseph 
O’Reilly et un nommé Michel Gant- 
well ont été poignardés à Saint- 
Gabriel, par un homme passant en 
compagnie d’une femme, qu’ils ont 
essayé de dévaliser. Tous les deux 
sont mourants.

fl y a quelques semaines, le 
Pèlerin, signalant la disparition 
subite de toutes les hirondelles de 
Toulon, ajoutait que cette émigra­
tion était un présage du choléra.

Or, le lendemain, le choléra 
s’abattait sur la ville avec une très- 
grande intensité.

M. Davis reste gérant du chemin 
de fer du Nord. C’est un spécialiste 
qui fait honneur au Canada. Méca­
nicien distingué, travailleur, étu 
diant toujours son art, il a apporté 
dans les chemins de fer des amé­
liorations qui font son éloge et qui 
resteront

La compagnie de chemin de fer 
Great Western, en Angleterre, a 
construit tout récemment un tun­
nel sous la Severn.

Ce tuniiei a coûté £1,740,000.
11 réunit Gloucester à la Galles 

du Sud.

“ Les jeunes libéraux savaient 
qu’une des questions les plus ur­
gentes était celle du tarif. Ils ont 
passé outre sans s'en occuper. Us 
sont opposés à la protection, mais 
ils n’osent pas plaider en faveur du 
libre-échange. Ils refusent d’éclairer 
le pays sur cette importante ques­
tion, et pourtant c’est celle qui 

toutes les autres. Quelle

De la grande convention «4çs 
jeunes libéraux, tenue il y a quel­
ques jours dans la capitale de l’On­
tario, on avait auguré des merveil 
les. Un nouveau programme poli­
tique, lumineux et irrésistible, de­
vait sortir des cerveaux de ces 
nourrissons du gritisme, tout com­
me ; Minerve sortit jadis de la 
cuisse de Jupiter.

Malheureusement, tous ces jeu- 
nés gens, braves et «joyeux compè­
res d’ailleurs, appartiennent à une 
école qui n’a jamais rien produit 
qui valût grand’chose, et une fois 
de plus, la montagne en travail n’a 
enfanté qu’une ridicule souris : 
nascitur ridiculus mus.

Nous avons déjà eu occasion de 
signaler que les travaux accomplis 
à Toronto n’offrent aucun caractère 
de nouveauté, ne soin qu’une inep­
te et fade réédition de ce que le 
parti gnt-rouge a publié sur tous 
les toits, depuis qu’il fait la lutte 
pour le pouvoir. Il nous suffira de 
citer les 14 articles du programme 
adopté par la convention, pour le 
faire comprendre à tous nos lec­
teurs 

Voici :
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3y- Tapisseries, tapis 35, 45 et 60c. la verge ; 
Tapis de Bruxelles, $1 et $1.20 la verge; 
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prime
attitude les jeunes libéraux ont ils 
pris à ce propos? Ils ont éludé la 
question ; ils se sont tenus cois. 
Uuand on leur demande :

—Voterez-vous pour ou contre la 
protection ? pour ou contre la pro­
hibition ?

Us disent :
—Nous ne sommes pas encore 

prêts à vous répondre.
Ils ne veulent pas se mettre à 

dos les protectionnistes, qui sont 
une force dans leurs rangs, et ils 
essayent de tout concilier en disant 
qu’ils soumettront l’embarrassante 
question â un plébiscite. La ques­
tion des alcools les p;ace aussi 
dans un dilemme. Ils veulent en­
core un plébiscite pour la résoudre ; 
mais ils n’y prendraient pas part, 
car ils ne tiennent pas à s'aliéner 
les trafiquants d’alcools, qui sont 
influents.

Ges jeunes libéraux, comme par­
tisans, nous font l’eflel d’une néga­
tion absolue. Ils ne sont ni chair 
ni poisson, lis ne sont pas pour 
le libre-échange ; ils ne sont pas 
pour la protection ; ils ne sont pas 
en faveur de l’indépendance du 
Canada ; ils ne sont pas partisans 
de l’annexion ; ils ne prêchent pas 
la fédération impériale ; ils ne 
voient pas d’un bon œil nos rela- 
tsous avec l’Angleterre telles qu’el­
les existent aujourd'hui ; ils recu­
lent devant une ligue et une union 
commerciales.

Décidément, les jeunes libéraui 
tels qu’ils ont été représentés à la 
Convention de Toronto, n’invente­
ront jamais les boutons à quatre 
trous."

D. GARDNER <& Oie-,
•9trou-

sex, de la rue
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nsulté durant LUNDI, 28 COURANT, Trottoirs dans le Quartier Ottawa
) doivent être T>RBNEZ AVIS que le Conseil Municipal de la Corporation de la Cité d’Ottawa se 

JL propose de passer un règlement pour pi élever une taxation par frontière dans 
le but de couvrir ies Irais de la construction de trottoirs à être faits dans le quartier 
Ottawa, en la cité d’Ottawa, dans les rues ci-après mentionnées, savoir :

Les cô«és nord et sud de la rue Water, entre les rues King et Cumberland
Les cô.és nord et sud de la rue de l'Eglise, entre les rues King et Cumberland.
Le côté est de la rue King, entre les rues de l’Eglise et St André.
Les côtés nord et sud de la rue St André, entre les rues Sussex et King.
Le côté sud <le la rue Catchart, entre les rues Sussex et Dalhousie.
Du côté nord de la rue Bolton.
Le cô.é ouest de la rue Sussex, entre les rues St Patrice, et Bolton.
Le cô‘é ouest de la rue Sussex, entre la rue McTagyart et la rivière Kideau.
Le cô‘é est de la rue Sussex, entre les mes St Patrice et Redpath,
Le côté sud de la rue Bottelier, entre les rues Sussex et Dalhousie.
Le côte ouest de la rue Dalhousie, entre les rues St Patrice et McTaggart.
Le côté est de la rue Cumberland, entre les rues St Patrice et Redpath.
Le côté ouest de la rue Cumberland, entre les rues St Patrice et Sussex.
Et qu’un état désignant les propriétés foncières tenues au paiement de la dite 

répartition, ainsi que les noms de leurs propriétaires en autant qu’ls peuvent être 
connus sûrement au moyen de la dernière revise du rôle d'évaluation, est ma ntenant 
déposé dans le bureau du Greffier le cette Municipalité, et peut être consulté durant 
les heures d'office.

Le coût des travaux s’élève à $11,662.87 et dans cette somme $3,445.39 doivent 
fournies à même le fonds général de la Mu icipalité.
Une Cour de Révision siégera le lundi, 5 octobre 1865, à deux heures dans 

l’aprèc-midi, à l’Hôtel-de- Ville, pour entendre les plaintes qui pourront être faites 
contre la répartition projetée ou l’exactitude des mesures de frontière out toute autre 
plainte que des personnes intéressées pourr :ent désirer faire et qui en loi est connais­
sable par la Cour.

Daté ce 22 septembre A. D., 1885.
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A. BLAIS,
HO. 332 RUE WELLIHGTOH.

29 sept. ’85.

1o Contrôle de la franchise élec­
torale par les provinces;

2o Rappel de la loi électorale du 
Dominion ;

3o Indépendance commerciale 
pool' le Canada ;

4o Sénat électif ;
5o Abolition des pensions du 

service civil ;
6o Réforme du service civil ;
7o Droit pour le Canada d’amen­

der sa propre constitution ;
8o Mus de crédit pour l’immi 

gration ;
9o Diminution des taxes ;
lüo Abolition des subsiues aux 

provinces ;
llo Réciprocité ;
12o Représentation du Word- 

Ouest ;
13 Nomination des juges des 

cours provinciales par les provinces;
14o Plébiscite pour la prohibi

3in.By.
PETITE VEROLE!é d’Ottawa se 

ntière dans le 
b quartier By, 
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and, 10 pieds. / 
0 pieds.

Ses marques peuvent être effacées. W. I>. LETT, Greffier de la Cité

Egouts dans le Quartier Ottawa
T)RENEZ AVIS que le Conseil Municipal de la Corporation de la Cité d’Ottawa se 
JL propose de passer un règlement pour prélever une taxation par frontières, dans 
le but de couvrir les frais de la construction d'ôgoûts à tuyaux en glaise vitrifiée à 
être faits dans le quartier Ottawa, en la cité d’Ottawa, dans les ruee et suivant leg 
proportions ci-après mentionnées, savoir :

200 verges linéaires de tuyaux de 12 pouces dans la rue Bolton, à l’cuest de la 
rue Dalhousie.

150 verges linéaire» de tuyaux de 9 pouces dans la rue Bolton, à l'ouest du 
tiyau de 12 pouces conduisant à la rue Sussex.

Et qu’un état désignant les propriétés foncières tenues au paieme it de la dite 
répartition, ainsi que ies noms de leurs propriétaires en autant qu’ils peuvent être 
connus sûrement au moyen de la dernière revise du rôle d’évaluation, est maintenant 
déposé dans le bureau du Greffier de cette Municipa ité, et peut être consulté durant 
les heures l’office.

Le coût des travaux s’élève à-$1,864.00, et dans cette somme $386.40 doivent éli« 
fournies à mè ne le fonds général de la Municipalité,

Une Conr de Révision siégera le lundi, 5 octobre 1885, à deux heures dans 
l’après-roidi, à VHôtel-de-Ville, pour entendre les plaintes qui pourront être faites 
co tre -a repa.t tien projetée ou l’exactitude deti mesures de frontière ou toute autre 
plainte que des personnes intéressées pou iraient désirer faire et qui en loi en coanate- 
sable par la Cour.

Daté ce 22 septembre À. D., 1886 1

Maison LEON & Cie,9
LONDRES, 

Angleterre
ai, Jttenham Court Ro 

202 rue High, Stratford,
Parfumeurs de N. M. la Belne, 

Ont inventé et patenté cette préparation,

51 To
8 pieds.

Après le Witness vient le Toronto 
News,qui n’est pas plus tendre pour 
la convention et ses résultats :

“ C’est le besoin d’avoir un chef, 
comme de s’appuyer sur une poli 
tique accentuée qui a déterminé 
ia convention des jeunes libéraux ; 
mais mettre du vin nouveau dans 
les vieilles bouteilles des echansous 
Blake et Edgar, ce serait gaspiller 
et gâter ce qu’ils ont à cœur de 
mener à bonue fin.”

Puis, le Times de Brockville dit à 
son tour :

“ La convention que les jeunes 
libéraux viennent de tenir Toronto, I vote du budget.

L’OBLITERATEUR!
qui efface les marques de la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffensive, ne cause aucune douleur ni 
inconvénient, et ne contient rien d’un ca­
ractère nuisible. Prix : $2.50.

ico, 8 pieds.
, 8 pjeds.
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Un télégramme de Rio Janeiro 
mande que le nouveau iniuislère 
conservateur du Brézll, présidé 
par le baron Cotegipi, a fait voter 
par la chambre des députés le pro­
jet de loi sur l’émancipation des 
esclaves, présenté par le ministère 
précédent La chambre va être 
immédiatement dissoute après le

dite
Cheveux Superflux.

Le remède épilatoire de LEON et Cie.9
enlève en quelques minutes les cheveux 
superflus sans la moindre douleur ; les che­
veux ne repoussent jamais Ce remède est 
très-simple. Instructions complètes, 
mède envoyé par malle. Prix : $1.00.

lion.
Ce serait assurément une tâche 

facile que de démontrer ici l’inanité 
profonde d’un bon nombre des 
projets administratifs ainsi mis de 
l’avant ; il serait également aisé de 
faire voir, eu ouvrant l’histoire du

29.00 doivent
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81» ree Tremont, Boulon, HUm.
21 sept. 1885—la.• 4 ir de l^ ÿlé. W. P. LETT, Greffier de la Cité,

[• ans Et*te-Unle et data l» PnlaaaneeMe général, eef Non» nul roue r.UonlIendn publie »nr le n»MI mlr»(olen« Br.NVTINE roture le» «morreiolo» i unUrlion certaine,

HEMORR HOIDES- HANNUM’S BENATINF, LE SEUL REMEDE. BUREAU PRINCIPAL, 1Ç1 HV*E SPARKS. OTTAWA

.

V i

-



F
r ï

L3
Voitures! Voitures! PLUS IIP CALVATIE

LeVoilures couvertes ou decouvertes■ 
Phaélons. liockaways, Express, 

Chariots à pain, etc,, etc.,
Faits à ordre, aves soin et promptitude, 
«le répare aussi les voitures ut ferre les 
ch'vaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’“mploie pour la confection mes voi­
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d'œuvre que sous 
celui de la solidité et du Hui.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

ALFRED MATHIEU,
No. 380 rue Clarence, Ottawa

24 juillet 1885. * la
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La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta­
blement le meilleur remède connu *■ -
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi­
cats suivants :

Montréal, 29 janvier 1884. 
Monsieur C. D. Giri ux, pharmacien, 601 

rue Notre-Dame (ouest) Montréal.

CHAPEAUX DE SOIE Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j'avais esseyé les 
unes après les autres touV.s les prépara­
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu'on peut le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation 'essayai la 
Valeria ; la première boite a arrêté 
plètement la chute ; à la seconde, 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
Un plaisir pour moi de jtouvoir vous don 
ner cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
servir de la Valèria.

Chapeaux en Feutre, 
Chapeaux en Paille, 

Casquettes, Calottes,

Ap
faisai

Ce
le coi 
le d 
demi 
porte 
Loize

Et autres articles d'utilité pour hommes et 
enfants.

Ouvrages en ecorce très variés So:
Da

amis 
1er d' 
SOUV' 
ment 
que.

Aubert Larosb, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.«T. COTE
128, Rue Rideau Saint-Thomas d’Alfred,

Comté de Prescott.
Je, soussigné, certifie que la pommade 

Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
tête chauve à t’âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

.
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XTI-mi'ClTiKRHtHh Arthur Cholettk,
Cultivateur.

Spécifique contre la Diphthérie et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir ia 
somption ou à sa première période, la 

bronchite aiguë et chronique et les 
rhumes,

Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lav olette et Nelson,

Pharmaciem,
Montréal.

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 
12 boites de la Valiria? J'« n ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux -ont repoussés très épais. Plu­
sieurs ici ayant été témoins que cette pom­
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’expérience. Je 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valéria

LA DIPHTHERIE VAINCUE ! IAux ravages do cette maladie terri nie 
et réputée incurable, on a trouve un 
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur par des personnes notables 
et dignes de foi attestent l’efïic cité vrai­
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

L(
poig
Dam
avec
Hen
pass
vear
devt

Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.DR N. LACERTE,
LEVIS, P. Q. Ottawa, 15 mars 1884 

Je certifie que deptiis deux ans mes che­
veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pomma, e VALE­
RIA, trois fois, n.es cheveux ont ctssé de 
tomber.

la bouteille, 
aciene.

EN DEPOT

Prix : 50 cts. 
les pharmaci

En vente che t-elli
CHEZ

lil.Z.l; 1U A 1, 4 HI K,
71 Rue Bolton, Ottawa.
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29 juillet 1884. L. Bélanger
Photographe,

Ksi Petite St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883
Je certifie que la Valèria m’a été très * 

utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer aue je n’ai employé qu’une 
boite de la Valeria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans,

-------- :o:--------
Mow* venons de recevoir le 

>m* bel assortiment 
toiles peintes et doree* 
pour fenetreH qui ait 

fa nais ete importe en Canada

MB
tum

, F. X. Bougie. Mm 
tree 
fora 
de 1

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882. 
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent

JACOB BRBATT
quatre-vingt-un, par 

suite d’occupations et i’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de­
venir chauve ; en quelques semaines, je 

rdis tous mes cheveux lu sommet d_
Je fis alors part de mon malheur 

à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appe­
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou­
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me lit faire l’essai de La Va­
lèria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d • voir comme * 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc­
tualité, et cinq mois après, j’avais, tr 
tout, au moins en grande partie ma ch 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

MAGASIN PALAIS DE MEUBLES. où t 
mai 
sûr. 
vite 
frai 
cru, 
ger

I38 HUK BIBEAU.
N 8.—Voyez le* échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine.
1h tête

Après l’inventaire fait de” notre 
stock nous avons décidé d’oiîrn 
nos marchandises à des réduc 
lions de prix spéciaux, poui 
ARGENT COMPTANT.

par
titn
dan
ma

I
rapN.H.—Nous garantissons que toutes 

ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.

née
les
lai
de

imts, & Co. me:
l’ai

IRUE O’CONNOR.
4 décembre 1884

L. P. Champagne.
Tap

Montréal, octobre 1883,
ci,Je, soussigné, déclare avoir perdu com­

plètement la chevelure if y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais J 
sans succès. En voyant l’annonce de la I
Valèria dans la Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch« z MM. Lavio-- 
lette et Ne'son. pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. La violette lui-même qui 
me l’a vendue, et il pourra attester que- 
j’étais alors—il a environ six mois—com­
plètement chauve. Je me suis servi d'un» 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendi t* 
ma chevelure d’autrefois, un peu plue, 
claire cependant, les cheveux étant plus 
tins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat.

Je suis gardien de la barrière de la Côlo 
Saint-Antoine, et je serai heureux de don­
ner la preuve de tous les faits que je viens « 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren­
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon­
naissance pour Vau eur de cette merveil- 
leure découverte.

pri
Photographies

GRANDE REDUCTION
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Photographies grant eur fer
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du$2.00 parliez. fil]
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d’<CHEZ

Dorion A mi
tel

Delorme
MO Rue Sparks et 568 Rue Sussex,
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se

Punira Dams.

FiCoin de la rue Rideau.
OTTAWA.

Bnvenle chez tous les pharmaciens.
HARVEY, boite liaEn gros par M. 

P. O., Montréal.
ni18 Oct 1884j la.

#*> ümninfflitr

LË CANADA, 29 Septembre 1886

Nouvelle Annonce1

Le soussigné remercie 
pratiques, pour l’encourag 
qu’elles n’ont cessé de lui a. 
qu’il

receve

ses nomb 
ement
ccorder depuis 

Aujourd’hu 
a’il vient do

ireuses
libéral

SOUS LA DIRECTION DES
dans le cor 
isir de les i

m-uerce. 
.nformer quRR. PP. OBLATS, 0. M. L, BConfère le# Grades Universitaires 10,000 places de Tapisserie Chinoise

Nouvellement importée, avec aussi 
de patrous fleuris pour chassis- Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté 
Livrée de Messe Anglais et Français, et 
une foule d’autres articles religieux, pout 

a à énumérer ici.

ique, Cours de Génie Civil, 
ientiflque etjCommereiul

Cours Class! 
Cours Sc Nouvell 

de natron
Par su position et sa méthode d’ensei­

gnement, le collège d’Ottawa offre à tous, 
des facilités exceptionnelles pour appren­
dre l’anglais.

Le collège, considérablement agrandi, 
11e laisse rien à désirer sous le rapport du 
confort gt de l’hygiène ; dortoirs bien 
chauffés et bien aérés, salles spacieuses, 
lumière électrique, etc., etc.

Outre les cours de récréation, 
terrain vient d’être acquis et} réparé pour 
les jeux athlétiques.

une roule d’aut 
école, trop longs à énumér 

Venant également d’être reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du P RI N 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix, 

ies, Bijouteries, etc., de 
Vaisselle anglaise,marché. 

On

à tr
continue comme ci-devant à1 repasser, 

de fourru-un vast3 teindre et repasser t 
res, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
290 Rue DALHOUbïE.

21 Not. '84

toutes sortes

CONDITIONS
Pension, ense:gnement, lit et garniture, 

lavage et ram nmodage de linge, hono­
raires du médecin, payable d’avance au 
commencement de chaque terme, en sep­
tembre et en février , AMERS CAN ADIENS

.$80.00
,..85.00
...75.00

Cours classique, par semestre
Cours de génie civil..................
Cours commercial.....................

Extras :—Télégraphie, Sténographie et 
musique instrumentale.

Le dessin et la musique vocale sont en­
seignés gratuitement.

Les cours s’ouvriront le 2 septembre. 
Le prospectus est envoyé sur demande.

TRESOR DES DYSPEPTIQUES
Cette préparation guérit, outre 

la Dyspepsie aes Tuberculeux ou poitri­
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropiaies et les Rhumatis-

Préparé par le
Dr N. LACERTE.

Lévis, P.Q.TRES-REV. P. J. H. TABARET, 0. M. I. D. D
Supérieur. Prix : 30 cts la bouteille.

En vente chez les pharmaciens 
dépôt chez

ELZEAR ALARIE,
71 rue Bolton, Ottawa.

26 juillet 1884 la

Plulies de Noix Longues Composées
CHEMIN OE FER De IHfGALI

Recouvertet n
La route directe pour se rendre de 

l’Ouest à tous les points du Nouveau- 
Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, de 
File du Prince Edouard, du Cap-Breton 
et de Terreneuve.

Toutes les places de bains, les stations 
de pêche et les lieux d’amusements les 
plus populaires du Canada se trouvent 
échelonnés sur cette route.

Des chars palais 'dissent Montréal les 
lundi, mercredi et vendredi pour Hali­
fax, et les mardi, jeudi et samedi pour 
St Jean, N. B., sans interruption.

Les trains «le l’Intercolonial connectent 
d’une manière constante à la Pointe Lévis 
avec le chemin de fer du Grand Tronc et 
les vapeurs de la compagnie de Naviga­
tion du Richelieu,en destination de Mont­
réal, et à Lévis avec le chemin de 1er du 
Nord.

D’élégants chars palais gréés de buffets 
et des chars-tabagies circulent sur toute 
la ligne.

11 existe des . restaurants de première 
classe à des distances raisonnables.

Importateurs et Exportateurs 
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et que ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
rapides spéciaux, et l’expérience 

prouvé que la route de l’Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres-

Pour la guéri 
h son certaine dt 
Z toutes les aflei 
fn tiens bilieuse?, 

■ y * torpeur du foicj
2- maux de têt*,

Midi]»- in di t'°°6 
^ étourdissement • 

wmnammamm ? et de toutes !ei
malaises causés par le n.«vivais fonctionne­
ment de l’estomac.

Oes pilules sont .vit n trecommandeeâ 
, un dos ,'ius sûrs et des plue 
èdes contre les maladies pb 9 

tonnent
prépara» 

étant un puissant purgatif, 
administre dans n importe

emcacea remettes 
haut mentionnée 
)as de mei 
ions. To 

pouvant être 
quel cas, 
ces subst

Elles
aucuneT

tiei eut aurne contienn 
délétères quices substances délétères qui pourraient ta 

rendre préjudiciables à la santé des enfante 
ou des personnes âgées. Les Pilules ra 
Noix Longues Composées, de MoGalb, sont, 
préparées avec soin, avec un extrait con­
centré, tiré de la noix longue et combln 
avec d’autres principes végétaux, de m 
nière à les placer au premier rang par 
toutes les pilules stomachiques jusqu'à p 
sent offertes au public.

B. E. MoGALK , Chimiste

8831
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CABLEE. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toronto.

D. POTTINGER,
Surintendant général

ET

Bureau du chemin de fer, 
Moncton, N. B., 26 Mai 1885

VERITABLE
Vente Complète

D’ARTICLES DE MODES
MANUFACTURÉS PAR

OMIS & FILS
EÏTfflL

MARCHANDISES DE GOUT
25 CTS. DANS LA PIASTRE !

En d’autres termes, on donne une valeur 
d’une piastre en effets de goût pour 25 cts.

LE STOCK COMPREND; 3 déc

Chapeaux garnis et non garnis,
Belles plumes d’Autruche, 

Coniidérable assortiment de nouvell 
dentelles,

Soies, Satin, Velours et Rubans, 
Vestes en laine et pardeesus imperméables 

pour dames,
Falbalas en dentelle ou en batiste.

Bureau (l’Agent d'immeuble
t

N0 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884.

VALEUR SPECIALE.
SUn beau lot de Rideaux en dentelle va­

lant 35 cents la paire et au-dessus.
<3

Les acheteurs gagn iront beaucoup en se 
présentant do bonne heure et souvent

A. B. MACDONALD,
Encanleur dé* la Heine, 

RESIDENCE-......253GRANDE VENTE 
D* ARTICLES DE MODES.

EL Woodcock
39. Ht!t! SPARKS.

NTCHOLA

LJm
^BOTiES ET SOULIERS EXAMENS D’ADMISSION AU 

SERVICE CIVIL
ASSORTIMENT COMPLET de Chaus- 

sures de tous les genres, dernier style, 
pour hommes, dames et enfants, pour les 
saisons du printemps et de l’été. Grande 
réduction ; prix extraordinairement bas.

L’assortiment est complet et considéra­
ble, en sorte que les acheteurs ont tout le 
choix désiré.

O. MURPHY,
No. 538 rue Sussex, Ottawa.

Z^IES EXAMENS commenceront aux en- 
VAlroits ordinaires mardi le 10e jour de 
novembre prochain, à 9 heures a. m. D 
demandes dfe formules seront reçues par le 
soussigné jusqu’au 20e jour d’octobre, et 
elles devront être renvoyées dûment rem­
plies, pas plus tard que le 81. Après cette 
d te il sera inutile de faire telles demandes, 
vu qne les listes auront été faites 
diées aux différents endroits d’examens.

P. LeSüEUR, 
Com. et Sec. S. C.

le

12 mal 1885—la

F:
DIAMOND tlYËSLE REPOS DES FATIGUES

Partout on reclame à grands cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

Vous qui êtes fa'igués, insou­
ciants. sans espérantes, qui souf­
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moit, 
soyez sans inquiétude. Cette pré­
paration presque miraculeuse con­
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri 

de toutes les maladies des 
et de toutes les affections du

AVIS
Toutes perrsonnes désirant trans 

térer leurs polices d’assurance de 
l’Association de Prévoyance Mu­
tuelle du Canada à l’Association 
du Fonds de Revenu Mutuelle 
sur la vie, de New-York, le peu­
vent faire en faisant application à 
M. F. D. Z. Naubert, agent, No. 28 

leur fournira

sou
reins
oie. Essayez la sans délai.

PETITE GAZETTE rue R-deau, où on 
tous les renseignements voulus.

Tels transferts s’accomplissent 
sans frais extras.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au _
S."“î*Diî»ï,SS'id0S Aux Cuntraetaro et Autres.
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour.
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Sirop des Enfants du Dr Goderre—
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
ta bouteille. En vente chez C. U.
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

A l'établissement (lu soussigné, vous 
trouverez des chassis, portes, persiennes, 
lattes, bois à finir pour maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.

WOODLAND
No. 38, RUE BESSERER

(Près du bassin du Canal.)

L’OCTROI DES TERRES
ACCORDÉ AU

CHEMIN DE FER DU

Pacifique Canadien

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale. Prix 25c. la 
boite. En vente chez G U Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

La Srrucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement diiîérente 
d’aucune autre espèce de composée 
de gomme d’épinette,que L’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pqs en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de com­
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
G. O. Dacier, Ottawa.

CONSISTE EN
Superbes Prairies à Blé et Terres i)

Pâturages au Manitoba et dans les 
Territoires du Nord-Ouest.

Terres à bas prix, à proximité du che­
min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro­
duits laitiers, etc. Un peut acheter une 
terre

Avec ou sans conditions de Culture*
selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con­
ditions exigeant la culture et sans condi­
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu­
tieuse des examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est faite avec condition de 
culture, UN RABAIS de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion d ; 
terrain cultivé.

Termes «le Paiement :
Les paiements peuvent être faits en 

plein au temps de l’achat, ou en six paie­
ments annuels, avec inférât. Des Dèben- 
tures de Terres peuvent être obtenues â la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent «le prime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiemeut 
îles terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Com 
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adressées:

Par ordre du bureau,
CHARLES DR1NKWATER,

13 mars 1885—la Secrétaire.

UN demande un agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya­
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvdlles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char­
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne ^pnt requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri­
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
i‘ The Canadian Air G as Machine 
Manufacturing Go., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, P. Q.”

9 oct. la

hemln de Fer Canadien du Pacifique
««VISION OE L’EST ET 

D’ONTAKlo

ANCIENNE UGHElÔüJOüRS EH AVANT

LIGNE COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL

Sirop des Enfants du Dr Goderre
rop est prépa­

rée avec l’approba 
tion des profesaenn 
de V E < oie de Méde- 

de Chirux*

Ce sism a
àm degie de Montréal 

Faculté de Médeci­
ne de l'Univ*ait< 
du Collège Vtcto*2.

Le sirop des en 
fants est supérinr 
à toutes les prépa­
rations calmantei 
offertes aux mèrvi 

la santé de lean 
inné avec la plus 
fants dans les cas 

Dvasenterie. 
le, Tooj .

Arrangements d’ete comme» 
Lundi, 27 Juillet 1885jé» de famille 

enfants 
grande
suivants : couqu* 
Dentition douloureuse, 
Rhume, Coqueluche, etc 

bernant 
n’en ache 

_ vente p

PRIX.

pour conserver la sa 
; il peut être donné a 
confiance aux entants 

: Colique. Diarrhée,
insomn

Joquelucùe, etc. 
des le Sirop du Dr Godirrb e 
tea point d’autre.

ar tout le Canada et les Etait
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5™24*258*204*48Laisse Ottawa.... 

Àrr. à Montréal...
En9*008 30lï'358 18
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Seul proprietaire,

B. E. MoGALB, Chimiste.
Montre»

«#6 009 00Laisse Montréal..
Il" 30p.m. 

10 150*2513*23Arrive à Ottawa. la

ID’BLEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
L’Express du jour quille Ottawa à 12.35 pm 

« “ Arr. à Toronto à 9.45 pm
« du soir quitte Ottawa à 1 i .40 pm 
« “ Arr. à Toronto à 8.30 am
“ du jour quitte Toronto à 8.25 an 
•• <• Arr. à Ottawa à 5.25 j m
•» du soir quitte Toronto à 8.00 f u
« « Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur le- 
trains du soir.

Connections à Sm th’s Fall poui 
Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
and Black River et ses nombreuses con 
nections pour le sud et l’est.

Connections à Toronto pour tous let 
points à l’ouest, sud-om-st et nord-ouest.

Pour les billets, ie prix du passage, le; 
sièges dans le char-salon, la table di 
départ des trains pour le haut de l’Ottawa 
et tous les autres stations locales et autre 
informations concernant les passagère 

adresser au bureau des billets.
|T 42 RUE SPARKS t*

D. McNICOLL 
Agent général des pasragers.

W. WHYTJS
Surin umdant-génêrn

=

1

JOS. SENEGAL
ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRES
COIN DIS BUES

York et Dalhousie,
OTTAWA.

Crêjtes, gants, écharpes deg 
deuil, etc., loués 

sur avis.

Il
AVOCATS, PROCUREURS,

Agents pour les affaires de la Cour îSu- 
prême, le Parlement, et des Départeme nta 
du Canada, ac.

•‘Scottish Ontario Chambers” cota des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Hon. Wm. Maodoooàll, O. R.
Frank M. Maododoall.

N. A. Bilcocbt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt. membre du Barreau 

d’Ontario et de celui ae Québec, s’occupera 
aussi des affaires requérant soa attenti on 

cette dernière Province
C. VANHORN K, 

Vice-Pr*«ident.

1

, 
-
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rEUILLBTOïT vous chantiez les Mois, j’écri­
vais un poème sur le Printemps 
et je ne me souciais guère des 
lois de septembre...

—Lesquelles déclarent 
pects à l’article 8, ceux qui, 
n’ayant rien fait contre la liber­
té, n’ont également rien fait 
pour elle. Quant à moi, j’avoue 
n’avoir rien fait pour la liberté. 
On avait d’ailleurs un autre mo­
tif pour m'incarcérer.

—Lequel ?
—A tort ou à raison, il s’est 

fait un peu de bruit autour de

“J’ai goutter! ”
De toutes les melames imaginables 

’ pendant les trois dernières années. Notre 
Piaruacien T. J. Anoersoam’a recom­

mandé les •' Amers de Foubloi,”
J’en ai consommé deun bouteilles 
.le suis comp'ètement guéri et je recom­

mande sincèrement les A mers de Houblon 
àtout le morde J. D. Walker,jBuckner,

^nnrrfffl

LeMonde Poétique
REVUE DE POÉSIE ETERSEUE

LES VICTIMES
sus-

Pour les meilleures ferronneries ù bon mâ­
ché, ailes ches,tSuiLc)

Le repas fut presque gai.
Durant les heures qn’ils pas­

saient ensemble, les prisonniers 
prenaient à tâche d’oublier leur 
souffrances et leurs angoisses. 
Une exquise urbanité régnait 
dans les moindres rapports. Si 
des hommes d’une condition in­
férieure se trouvaient mêlés 
avec la noblesse encombrant les 
prisons, la similitude de mal­
heur rapprochait tout le monde 
dans un même sentiment de 
charité et de franchise. An 
dessert on disait des bons mots, 
comme aux soupers d’autrefois. 
On répétait des refrains qui, 
chose étrange, n’avaient rien de 
factice.

Après le repas les amateurs 
faisaient un peu de musique.

Ce fut durant le concert que 
le comte Henri de Civray, entré 
le dernier dans la salle, et à 
demi-caché par le montant d’une 
porte, reconnut la famille de 
Loizerolles. •

Son cœur battit avec violence.
Dans cet enfer il trouvait des 

amis. Avec eux il pouvait par­
ler de sa mère,de Cécile, dont le 
souvenir s’imprégnait en ce mo­
ment d’un charme mélancoli-
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Le pius ancien magasin de ce gvure u 
Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de U

GROSSE TARRIERK,

Rue f tissu, et coin de la rue flûte,

Mo.
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LE ■OHDE POÉTIQUE PARAIT UE 10 DE CHAQUE MOIS
(Le premier We*. 1 gw > «0 Min IH4)

Il CERTIFICATS Je vous adresse ces quelques lignes 
comme

Ga»e de reconnaissance pour vos 
Ame-s denue d'opérer des 

C’est incontesta- 
ii" remède connu * 
hute des cheveux

1 * * Houblon. J’ai souffert
De rbaauu<«mH er lammatoire 
Pendan. près de
Pepl années et aucune médecine n’a 

semblé me la re du 
E:en ! ! I
J v-qu’au morneH où je pris deux bou- 

te5lles de vos Amers de Honblon, et à ma 
gr nde sv prise je suis ausis bien aujour­
d’hui que je re l’ai jamais été. J’espere 

Qi e vous aurez beaucoup de succès, 
A'-ec ce pu; sanl et 
Efficace remède :
Qu -'o iqi e ! * * serait désireux d’a­

voir nlus de détails sur ma guérison peut 
es ob enir en s’adressant à moi, E. M.

Williams, 1103 16th Street, Washington, 
D. G.

°? . . *** "proptm,ptrmsttant aux jeunes A 'avenir de débuter :
i etU dse kneam, le, plu, OuUrrn d'aujourd'hui. Chaque moi., tette mami- 
faue pubUcatum apport. h Udvun Itvho JidUe du mouvement poétique 1 
de partout. La modunté de son prie le rend aecanbls A toute, le, bonne,.

Le Monde Poétique eet déformai, we organe néeeunire pour tou,
,'mtêremeut A eette fils mtblime d* limagiration : la Peine.

t'IIA VDIKRKS, OTTAWA,
Kt à MATTAWA, P.Q.

MCDOUGALL î CUZNER
ïer. 31 Octobre 1883. lemon nom.

—A raison, répondit Loize­
rolles. Vous êtes un des poètes 
de ce temps dont on attend da­
vantage.

Chénier ajouta en serrant la 
main de Boucher :

—On t’a surnommé l’Ovide 
moderne.

—Cette opinion trop bienvail- 
lante du public causa sans nul 
doute mon incarcération, répon­
dit l’auteur des Mois. Tu te 
souviens, Chénier, de cette pa­
role de 'Saint-Just à la Conven­
tion :—“ Un individu ne doit 
être ni vertueux ni célèbre de­
vant vous. Un peuple libre et 
une assemblée nationale ne sont 
faits pour admirer personne.’’ 
Or, j’ai toujours tâché de méri­
ter l’estime, et, sans viser à la 
renommée, je me réjouissais de 
léguer à mes enfants un nom 
environné de quelque éclat. 
Enfin, André, si la phrase de 
Saint-Just ne te parait pas suffi­
sante, souviens-toi de la proposi­
tion de Dubois-Crancé, qui vou­
lait que tout citoyen réclamant 
une carte de civisme ou une en­
trée en qualité de membre du 
club des Jacobins, pût répondre 
à cette question : — “ Qu’as-tn 
tait pour être pendu si la contre- 
révolution arrivait ? Or. com­
me je n’ai nullement mérité 
d’être pendu, il en résulte que 
je ne possède aucun droit à une 
carte de civisme,et à mon entrée 
au club des Jacobins.... Voilà 
pourquoi on m’a jeté à Sainte- 
Pélagie.

—C’est abominable ! s’écria 
François de Loizerolles.

—Sans doute, mais logique, 
aussi. Quoi de surprenant à ce 
qu’une société qui n’est autre 
chose qu’une direction d’assassi­
nats s’entoure de gens solidai­
res les uns des autres, en raison 
de la réciprocité de leurs for­
faits.

—Cela ne m’explique pas 
pourquoi on t’a transféré ici ?

—Est-ce que quelqu’un est 
aujourd’hui tenu d’expliquer 
quelque chose...Ce que je n’ou­
blierai jamais, c’est l’horrible 
nuit pendant laquelle, moi et 
quatre-vingts de mes compa­
gnons, nous fûmes réveillés en 
sursaut par des bruits de pas 
dans les corridors,des jurements, 
des coups de crosses de fusils. 
Nul ne nous avait prévenus 
d’un changement probable. Le 
froid était extrême. On était au 
8 janvier. Nous pensions, com­
me la plupart de nos compa­
gnons, quitter Sainte-Pélagie 
pour la Conciergerie. D’antres 
croyaient la prison minée, et 
criaient qu’on allait nous faire 

On nous fit descendre

:e par les certifi- tuiTAPIS, TAPIS etc
MAISON DE TAPIS

*------*-«-i. 29 janvier 1884.

x, pharmacien, 601 
ne (ouest) Montréal.

BOMMAIM DU H» l BOMMJUR1 DU 1*1

tjenie BJBrnm i August* OtHuAbti 9~- 5K 
nlqnw dnmaUqw, Dotait, zrttaUqiM, B«rue 
bibliographique. Bobos.
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ArmmmA aUvtUr*. - Oelebran (Oépœeele) : 
Stotfw AubmmtS. — Chenaooa populaires 4e le 
BeMme : VtJmtim Klsbér.- L’Ombre 4e Oer- 
■48e i Frdâdrit PltuU. - Mistral (Rapport 
w le prix Vltet) i Z legourd, 4e FAeedfcnio 
française. — Çhonlqne, etc.

iD’OTTAWA.
Aypr-t le nlna grand assortiment, les meil» 

k’üXBTOilâars, et l'-splus bas prix en 
fait de

eux abondamment 
te sembldit pouvoir ^ 
* j’avais esseyé les 
toutes les prépara- 
>indre bon résultat, 
l’on peut le devenir

îdation 'essayai la 
boite a arrêté 
à la seconde, 
cé à repou 
boites, j’av, 

l’auparavant. C’est 
pouvoir vous don 
de reconnaissance^
Jx qui auraient le 
rs cheveux de sp

UBKRT LaROSK, 
Jlre-Dame ouest, 

Montréal.

I i i’reiarts, Rideaux, BOMXAIBl DU W « 
lm Poètes traaçati ooetemporatei 

Prudhomms : ZAmm-Nbr*. Ilpew—:
■wwpfa. - la Poésie de Blgréde______
Anse*e, nrofwizi u Collège 4e fraeee.
larmee ! A»relie*». - JM ; au*4* T-----■-
U Poésie portegâleei Mûri**, Ftmo-Okto- 
nlque artistique. — Berue WbJlographique,

Je considère que \v e remède est le 
meilleur qui existe pour l’indigestion, les 
maladies de rognons,

Et la débilité des nerl, J’arrive
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus de
Bien !
Que toute autre choee ;
Il y a un mois j’étais extrêmement
Maigre ! ! î
Et presqu’Incapable de marcher. Main 

tenant je
Gagne des forces, et
De l’embompointe.
Il se pas&e à peine un jour sans que ?je 

reçoive des comoiiments les sur progrès 
apparents de ma santé et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon ! J. Wicklifie Jackson, 

Wilmington, Del.
SfcS*Les bouteilles qui ne portent pas 

une étiquette b'anche marquée d’une 
touffe verte de Houblon sont de la contre­
façon. Rejetez tous les remèdes sans va­
leur, empoisonnés, qui s’offrent sous le 
nom de “ Houblon ” ou “ Houblons."Kfej

sSSSSSS
deUd^euitelG» ffcraSk-ZtLmwto«
JtoD* Awp*—De ta Poésie z»Um i Aristide
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Corniches, rôlen, ilariilluren 
Meuble- de toute none.
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SHOOLBRËD et Oie;
Ottawa, 17 Déc. 1883.
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es cheveux sur ma 
quarante-trois ans. 
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Cultivateur.

Chez tous las Parlumenrs et Coiffeurs
de France et de l’Étranger U
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Tandis que la comtesse Dam- 

martin chantait un air de Q-luck, 
que jadis Marie-Antoinette ac­
compagnait au clavecin, Henri 
rappelait la grâce timide de sa 
cousine; il se souvenait des té­
moignages de sa craintive affec­
tion ; il comparait cette pure et 
ravissante fille à Jeanns qui 
l’avait vendu, comme Judas, 
pour quelque., deniers.

Lorsque s’éteignit le chant 
poignant et large que Mme de 
Dammartin venait d’interpréter 
avec un talent remarquable, 
Henri de Civray se fraya un 
passage au milieu de ses nou­
veaux compagnons, et s’inclina 
devant Mme de Loizerolles.

—Vous ici, monsieur, s’écria- 
t-elle, pourquoi ? depuis quand?

—Pourquoi, madame ? Pour 
la même raison qui vous a fait 
incarcérer, sans nul doute. L’at­
tachement de ma famille à Louis 
XVI est connu, et je ne cherche 
point à dissimuler mes convic­
tions. J’ai été amené ici pen­
dant la nuit, il y a deux jours ; 
pour la première fois je me réu­
nis à mas compagnons d’infor­
tune.

—Et votre mère ? demanda 
Mme de Loizerolles d’une voix 
tremblante, car nul n’osait s’in­
former de ses amis sans craind *e 
de rouvrir une blessure.

—Hélas ! madame, j’ignore 
où elle se trouve en ce moment, 
mais j’ai l’espoir qu’elle est en 
sûreté. Le fils d’un ancien ser­
viteur s’est chargé de lui faire 
franchir la frontière. Elle avait 
cru, dans sa tendresse, me ména­
ger une asile sûr, et j’ai été trahi 
par mes hôtes. Si j’avais la cer­
titude qu’elle ne court aucun 
danger, je ferais bon marché de 
ma vie.

Henri et Simon de Loizerolles 
rappelèrent les souvenirs d’an­
nées heureuses,pendant lesquel­
les Mme de Civray avait connu 
la femme du lieutenant général 
de bailliage, et pendant un mo­
ment, eux aussi, échappèrent à 
l’amertume du présent.

François" de Loizerolles s’était 
rapproché de Boucher.

-—Mais enfin, demanda celui- 
ci, sous quel prétexte vous em­
prisonne-t-on ? Je comprends 
que ses poésies aient rendu Ché­
nier suspect, mais vous...

— Mon cher ami, dit Boucher, 
il ne faut pas même un prétexte 
aux misérables qui nous jeltent 
en prison, et séparent ainsi un 
père de sa fille, un mari de sa 
femme. Je me reposais d’avoir 
écrit le poème des Mois en tra­
duisant Virgile ; j’initiais ma 
fille Eulalie aux beautés de la 
langue d’Homère et de la langue 
d’Ovide ; je cachais ma vie com­
me un sage, et le objets de ma 
tendresse comme des trésors ; 
mais vous connaissez la loi de 
septembre 93...

—Non, mon ami, répondit 
François de Loizerolles, je suis 
■un poète comme vous. Quand

3
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Poudres de Condition d'MitoderJOUISSEZ-, 4 janvier 1884 AU eSMVtBHoruis pmn& i«* rognon
BT AÛTRBS

HED FCIX KSCELEBRES
POUR LES

Ci Jra<£t -ne
AtiKNT a Ottawa :-C. STRATTON. 

Coins des rues Dalhousié et Sainl-Patnch
VIS.—Les médecines ei-dessus, céli­

bres dans lout !e Cana la pou rie ni 
efficacité, ne se trouvent que chez M. L. 
STRATTON. Je mots donc le public tu 
garde contre les cciiireia-jons.

T. ALEXANDER.

De la Santé et du Bonheur

COMMENT? commun,res
ont fait.

n,

le m’envoyer 6 ou 
J- u ai fait usage 
a été tel que mes 
très épais. Plu- 

ns que cette pom» 
ivelle chevelure, 
irience. Je vous 
irliticat en faveur

| LDRGAXI8ME de L’HOMMEI ■@3iü£;Souffrez-vone de maladie» de» 
rognon» T

“Le “Kidney Wort” m’a ramené, pour 
ainsi dire, des portes du tombeau, lorsque 
y avais ^été condamné par treize médecins

M. W. Deveraux, Mechanic, Ionia, Mich.

mfm Est l’œuvre .a plus complexe du créateur 
et quand ce mécanisme si complioué, et si 
artistemeut fait, est dérangé par la mala­
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demandé 
i ux plus expérimentés, car le corps humain 
est quelque chose de trop précieux pour 
être négligé. Alors s’élève la question 
“. Quel médecin employer 7"

Le Dr Oscar Jorannksskn, de l'Univer­
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
genileurinalrc.

SES I KMBDE8 GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris la Spermathroee, Go­
norrhée, la Bphllie, la Stricture et l’Impor- 
tence, etc,, etc.

PARGEQUE vous avez été trompé et 
abusé par les CHARLATANS qui préten­
daient guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Joiiannksskn, avant que cette maladie 
devienne elironioue et incurable.

GRATIS
On enverra parla malle un traité pré­

cieux du système du Dr Johannessen par­
faitement cacheté à toute personne souf­
frant de cette maladie, pourvu qu'elle 
s’adresse à son seul agent autorisé, 
Etats-Unis ou au Canada.

HENRY VOGBLBR,
49, South Street, New-York.

Divers symptômes compliqués sont trai­
tés par les prescriptions spéciales du doc­
teur Johannessen d’après l'avis d’un mé­
decin dûment qualifié.

Toute correspondance conlldenclelle et 
toute réponse est envoyée frais 4e poste

'.Vvîii
A CHEMIN DE FER

iiCA' ADA M5!jT C”-jmBSWWSSiJ.,
blesse des nerfs, etc., lorsque l'on désespérait 
Christian Monitor, Cleveland^ Q^00^W‘n'

Sonffrea-vo

léputé de Kent. LAN. B.—On peut aussi obtenir l’article vé 
ritable chez v LAPORTE, rue Rideau ; 
GOODALL A FILS, rue Wellingtou ; 
et DAGLISH & FRERE, rue Queen, ouest

VOIE LA plus COURTE
ENTRE

OTTAWA KT MONTHKAL
Et tous les points A Test.

L, 15 mars 1884 

eux ans mes che- 
ip et après que 
lomma- e VALE- 
’eux ont et ssé de

ne de la 
Bright 7

Iney Wort ” m’a guéri lorsque 
vait la consistance de la craie,

maladie de

“n^urî‘nKid

mbl LA PROTECTION SANS Mi A 1,1ait à du sang. 
Frank Wilson, Peabody, Mass.

Souffrant de la dlabPte T
“ Le “Kidney Wort” est le remùde le 

efficace que j’aie prescrit. Il p 
soulagement presque immédiat.”

Dr Phillip C. Ballou, Monoton, Vt.
ISAÏE DAZErocureP un A CONVOIS a PASSAGERS i 

Tous Les J ours *

CHARS PULLMAN.

itographe,

Manufacturier
—(et)—

Harchand de Chaussures
EN GROS ET EN DÉTAIL

COIN DES RUES

Dalh.o-u.Bie e*bdo l’Bglise 
OTTAWA.

19 janvier 1883

ria m’a été très 
de mes cheveux, 
•artie chauve des 

Je dois 
employé qu’une 
âgé de soixante-

. X. Bougie.

, 23 déc. 1882. 
ar la présente ce

Sonffrez- voned mal ad I e* d u foie T

ladio chronique du foie lorsque je demandais 
à mourir.” Henry Ward, ex-colonel

69 tiuidea Nationale, N.Y. Raccordement à la gare Bonaventurg. de Mont­
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver­
mont Central, et les trains dn chemin de fei 
Delaware et Hudson, dont le» lignes s’étendent 
usqu’aux Provinces maritime», et aux villes de 
ouvelle Angleterre. Troy, Albany et New-

clairs. Souffres-voiy» de doulenrs dan»

‘ “ Kidney Wort” (1 bouteille)___
guéri lorsque j’étais si souffrant que je ne 
pouvais mo ^levcr, mais que je me roulais

C. M. Tallmage, Milwaukee, Wis. partir du 39 Juin 1885, les trains oir 
eront comme suit •

Partant d’Ottawa. Arr. 8 Montréal. 
8.00 a.m. 11.80 a.m.
4.50 p.m. 8.30 p.m.

de Montréal. Arr. ft Ottawa. 
8.45 a.m. 18.30 p.m.
4.80 p.m. 8.00 p.m.

Tous les convois à passagers se rendent direc­
tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous le» 
autres trains du Grand Tronc.

Lea trains quittant Ottawa à 8 heures dn 
matin ee raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

TOUTE ÇOMMANI )E SJîÏÏÎLi !?«£
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé^ venant de Boston et New-York viâ Soring 
diée avec soin sous le plus court délai. field, quittent Boston viâ Lowell à 7.00 p.m

viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York è 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du 
matin.

oul«
Nonffrez-vons de maladie» de» 

rognon» T
“ Le “Kidney Wort” m’a guéri de m 

dies du foie et des rognons après quo j’eus 
suivi inutilement, pendant des années, le 
traitement des médecins, remède vaut

Désire faire savoir à ses nombreuses pra­
tiques et au public d’Ottawa et de ses en­
virons en général au’il a acheté et mis 
en opération toutes fes machines du vaste 
établissement autrefois en opération sur la 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

;r\.-vingt-un, par 
’études plus ou 
petit à petit de­
es semaines, je 
du sommet de 

le mon malheur 
dia deux boites 
par lui et appe-

Pr’l

tiuinl Hodges, Williamstown.West Va.

FABRICATION DES CHAUS iü^ESSouffrez-von* de la constipation T
Le "Kidney Wort” facilite les évacua­

tions et m’a guéri après que j’eus fait l’essai 
d’autres remèdes pendant seize ans.

Nelson Fairchild, St-Albans, Vt.

M. I. Dazé désire attirer l’attention du 
public sur ce qui suit :

Le personnel de Vétablisse! 
ntredi le plus complet de ce genre 

Ottawa et est composé d’ouvriers de 
mière classe.

^84 I anment est san
Souffrez-voun de la malaria T

“Le “Kidney Wort” est supérieur à tous 
les autres remèdes dont j’aie jamais fait 
usage dans ma pratique.

Dr H. K. Cia
J. B. ÀxvIAL

Peintre Décorateur et Tapl»iti
>n, je le dis, je 
i l’avoue, je la 
ncore plus dou- 
ïir de ravoir ma 
issai de La Fa- 
surprise, après 

d • voir comme * 
t couvrir toute 
te. Je redoublai 

et de ponc- 
i, j'avais, sinon 
trtie ma cheve-

rk, South Hero, Vt.
Etee-vou» bilieux T

“ Le “ Kidney Wort ” m’a faitplus de bien 
te tous les autres remèdes dont j'aie jamais

ifde J. T. Galloway, Elk Fiat, Oregon.

I,
VIENT DE RECEVOIR

Une SPECIALITE dans les Commandes
Les meilleurs matériaux sont employés. 

Satisfaction garantie. Prix très modérée,
CNE VISITE EST SOLLICITÉE 

«B-Lea

r,sauter.
au milieu d’un désordre, d’une 
émotion, d’une terreur générales. 
Des adieux s’échangèrent, on 
nous jeta dans des chariots, et, 
en ce moment, nous éprouvions 
un sentiment de hâte terrible 
d'apprendre ce que l’on ail "S- 
faire de nous. Je cédai comme 
mes compagnons à la tristesse 
de cette surprise, mais je repris 
vite la placidité de mon carac­
tère, et comprenant que mes 
bourreaux ne termineraient pas 
vite la tâche de ce transfère­
ment, je me mis à transcrire ces 
vers touchants de Virgile : 
Qualis populea meerens philoinela 

|sub umbra.
Amissos queritur fœtus...

(A suivreI

ROULEAUX DE TAPISSERIESRonffirez-voua d<** hemorrhoidee T
" k? “Kidney Wort” m’a guéri radicale- 

trient des hémorrhoïdos qui coulaient. Le Dr 
>y • L. Kline m’avait recommandé ce remède. 
G. H. Herat, Caissier M. Bank, Myertown, P a-

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
BT RAILS NEUFS EN ACIER 

Les passagers pour le Sud et l’est changent de 
chars à la*gare Bonaventure à Montréal où leur 
bagage est\ transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel en­
droit

Les billets et tout antre renseignement pet 
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trono 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée dee trains 
réglés d’après l’heure du 75ème méridien.

D. 0 LINSLEY,
Gérant

do tous les patrons et de tous les goûte, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 15 
meilleur marché que partout ailleurs.

—AUSSI—

acampagne fe- 
e MANUFAO

marchands
raient bien d’aller visiter cette 
TURB avant d’acheter ailleurs

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

1 an.

POUR CENT
Eté»-vous torture par le rh

" Le " Kidney Wort ” m’a guéri lorsque les 
médooins m avaient condamné et après que 
j’eus souffert pendant trente ans.

Elbridge Malcolm, West Bath, Maine.
A** remmen ant sont malade» T

.Le Kidney ort ” m’a guérie d'une 
adie dont je souffrais depuis plusieurs 
ées. Plusieurs de mes amiee qui en ont 
usage en disent le plus grand bien.”

Mde H. Lamoreaux, Ile La Mother Vt.

Si vous voulez chasser la maladie 
et jouir d’une bonne sanl#

Faite» usage du

usance de cause 
eux qui comme 
i perdre leurs 
t meilleure de 
lèria.

■ Ghampagnk.

TOILES POUR CHASSIS16 mai 84
DE

Aux Inventeurs 
J. CoursoUo & Cie.

TOUTE COULEUR.
fait M. AEIAL surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

tobre 1883,

oir perdu coin- 
deux ans, j’ai 

possibles mais 
annonce de la 
us la curiosité

A. G. PEDEN,
Agent gén. des passagère. 

Ottawa. 22 août 1884.

d. J. Labelle,Solliciteurs de Brevets tf lnventv i 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commer ce et dt Bois 
Agences et t'orreapoiriuii!» aux Lie i* 

Uni., en Angleterre et en France.

MAGASIN DE GROS.Huissier de la Cour Sujrrème, B. C 
HUE BRITANNIA, 

HULL.
Ottawa, 20 nov.1881

| KIDNEY-WORT1 z MM. Lavio­
ns, rue Notre- 
lui-môme qui 
attester que1 

i mois—com- 
iis servi d’un» 
our me rendr» 
un peu plua 
iix étant plus 
maissent sont 
isultat.
ère de la Gdto 
ireux de don- 
s que je viens < 
Jdroni se reu • 
îcat de mou 
9 et en recon­
ette merveil-

GHAMPAGNE ! VINS REGHPRCHÉo 
CIGARES 1

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient d’être reçu au 
numéro 450, rué Sussex A l’entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d’ay, 1. H. Mumm, Char­
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en fute et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Or. 1res promptemet exécutés, 
à domicile.

NO. 450. RUE SUSSEX
W. 0% JVlcKAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

Le Puriiicaicur du Sang,
J. ÇOÜBSOLLE & Ci p.,

0iiA.\> V
Vis-à-vl e bureau des Brevets,

OTTAWA, Ont
CJLT7B HOXJ&B i. L. blLMV, L. L. B.

Ancien Fou. dejP. O’MEARA AVOCAT
124 Bue PBINUITALB, Hull

45 Rue MURRAY, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

Les vrais amis sont toujours là 
Sans oublier le passé, pensons a 
l’avenir et surtout ne perdons pas 
de vue les belles choses telles que 
joncs de mariage, montres, paru­
res et bijoux de tous genres et à 
bas prix. Chaque article est ga­
ranti tel qu’on le représente, si­
non la vente est nulle, ch, z H. 
Norez, No. 30 rue Rideau, porte 
voisine du “ London Chop House.” 
Verres de montres 10 et 15 cts. 
Réparations faites avec soin à des 
prix modérés.

8 P— Boit.'I. 
IS Pév 188220 22 ET 24, RUE GEORGE

Cet e maison a été reparée, décorée et 
meublée à neuf, arec toutes les VALIN & ADAM,

Aiocsis et Sietalre- Vnbllra.
ARGENT A PRETER.

26 rue Sparks,
l’Hôtel Russell.

Améliorations Modernes
Des avantages spéciaux sont 

artistes de théâtre.
La burette est toujours pourvue dee meil 

leurs marques de

Hotel du Castorofferte aui
effets livrés

BUREAU : -à-vis 451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêtes à cet àô^l. 
Prix modérés. Ln téléphone est attaché 

bec, s’occupera aussi des affaires requé- à 1 établissement, 

rant son attention dans celte province. E. CHEVRIER, proprietaire 
28 lévrier 1885 lan Ottawa; 18 déc. 1884. ' * lan

s
J. A. VALIN,
M. Adam, membre du barreau de Qué-

A. A. ADAM.
Vine» Iilqnenr» et Cigares.

T. P. O’CONNOR, Prop.
Ottawa, 2 sept 1884

maciens.
, boite 1H

là»

L: i



LE CHARBON

LACKAWANNA )

WE PREMIER CHOIX
Est importé, chaque jour, tout frais tiré 

des mines,

A bord des Chars seulement

Bas prix. Qualité garantie.

86 RUE SPARKS

Société St Jean-Baptiste
ELECTIONS eENERAl.ES
Une assemblée générale des membres 

de la société St Jean-Baptiste aura lieu 
“ dimanche,” le 4 octobre prochain, pour 
l’élection des officers généraux, et 
voir les rapports des élections de sections 
pour l’année 1886. Cette assemblée aura 
lieu à la salle de l’Union Si. Joseph, rue 
Dalhousie, à 4 hrs. P. M.

D’après les règlements, il faudra avoir 
payé la contribution de 1886, pour avoir 
droit de voter ou être élu aux charges de 
la'sociôté,

Les trésoriers des sections sont tenus de 
donner au trésorier général, avant le jour 
des élections, lalis.e des membres de leurs 
section pour 1886 Aucune autre per son­
ne que celles inscrites sur ces listes n'aura 
droit de voter.

Par ordre,
J, L. Olivier, 

Secrétaire.

Hotel du Canada
Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as­

socié de M.E. B. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 rue 
Murray. Le 
toujours à cet 
mière classe. M. Renaud étant ontinuel 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les coutracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou 
jours chez lui à s’engager au prix le plus

public voyageur trouvera 
hôtel une pension de pre-

RENAUD, proprietaire»
No 56, 58 et 60 Rue Murray

A.

16 'léc

SPRUCINE
' Une des meilleures 
F rations offertes jusq 

au public, pour le soul 
r ment immédiat et la gu 
r, rison de la Toux, du Rhume, 
n de la Bronchite, de l’fir* 

rouement, de la Croupi e 
de toutes les maladies de ia 

^ Gorge et des F-"im 
^ A vendre pai 
“ 50c la bouteille.

B.E.McGALE, C himlst.e 
Von tr'al.

propo­
sa u' îc

agel

ut à il» e<

Dr ALFRED SAVARD
BUREAUl

NO. 376, RUE CUMBERLAND.
Ancienne résidence du Dr Prévost 
Ottawa, !>> '“ai I

James B. Bowes
ARCHITBOTH

Chambre 25,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

RUE SPARKS.
Ottawa, 18 avril 1885

«P A. Oliivor
AVOCAT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau *t 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont 

WT ARGENT A PRETER -W 
fUtawa. 3 janvier 1883

ON DEMANDE
Un commis, connaissant bien le commerce 
de détail des marchandises sèches. S'a- 

U. Bédard et (lie., No. 659 ruedresser che* 
Sussex.

—Faite, l’ewaai «o i» VALE­
RIA. tj’eat la met lien re pom­
made eonlre la chnte de» 
cheveu* et la Calville En 
vente dieu C. O. W ICIER, 
Pharmacien. • ••- Miuwex

E. 6. LATEEDUEE
MAGASIN GÉNÉRAL DE

FERHOmEME -
Vous trouverez chez moi tout ce 

qu’il faut dans cette ligne
Ou ils, Clous, Câble, Chaîne,

mto.
Peintures, Huiles, Vernis, 1res, Mastlr,

Etc.
Comme par le passé un asso 

merit complet de
QUINCAILLERIE. 

69 & 71 Rue WILLIAM

J. B. AREAL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER 

et VITRIER,
Marchand de

PEINTURE
ET DE VITRES,

626 RUE SUSSEX
OTTAWA

M. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligne d’af­
faires ; il surveille lui-même 
toutes tes opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes 

17 mars 1883 la

HP
agi

SOUMISSIONS
TABS SOUMISSIONS CACHETÉES 
AJ endossées (< Soumission pour pardes­
sus en peau de buffle.” et adressées à l'Hon. 
Président du Conseil Privé, Ottawa, seront 
reçnes jusq.’à raidi, le samedi, 3 octobre 
prochain, pour les fourniment de cinq 
cents pardessus en peau de buffle destinés 
à la Police Montée du Nord-Ouest 

Les pardessus en question doivent être 
confectionnas avec des peaux de l’autom­
ne, de première qualité ot tannées par les 
Indiens.

(

Un modèle scellé peut être 
du soussigné.

Les soumissions doivent spécifier 
délai l’ouvrage sera livré.

Chaque soumission devra être accompa­
gnée d’m chèque “ accepté ” par une ban­
que canadienne, pour une somme “ égale 
à dix pour cent ’’du total de la soumission, 
lequel chèque sera confisqué si le soumis­
sionnaire refuse de signer le contrat snr 
demandé de ce faire, ou s’il néglige de 
compléter l’ouvrage entrepris. Si la s 
mission n’est pas acceptée

publieront cette a 
d abord autorisés.

vn au bureau

I

le chèque sera

payé aux Journaux «ni 
annonce sans y avoir été

sera rien

FRED. WHITE, 
Contrôleur.

P. à C. du N.-U.
Ottawa, 6 Mars 1885.

m
A

AVIS AUX ENTREPRENEURS.
T-vES SOUMISSIONS CACHETÉES 
AJ adressées au soussigné et endossées 
" Soumissions pour additions aux boiseries 
intérieures, etc., ” seront reçues jusqu’à 
vendredi le 2 octobre prochain pour l’exé­
cution d’additions et changements, aux 
boiseries intérieures, etc., requis dans le

BUREAU DE POSTE
4

OTTAWA, ONT.
On pourra voir lesdevisspécific 

Ministère des Travaux Publics, Mercredi, 
le 23 courant, et les jours suivants.

Les soumissionnaires devront se rappeler 
que les soumissions doivent être faite» 
sur les formules imprimées et signées par 
les soumissionnaires mêmes.

Chaque soumission devra être accompa­
gnée dum chèque de banque accepté, fait 
payable à l’ordre de l’honorable Ministre 
des Travaux Publics, pour un montant égal 
à cinq pour cent du total de la soumission.
Ce chèque sera confisqué si le soumissionnai­
re refuse de signer le contrat sur demande de * 
ce faire, ou s’il ne le remplit pas intégrale­
ment. Si la soutnisaion n’est pàs acceptée, * 
le chèque sera remis au soumissionnaire.

Le Ministère ne Rengage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre.
A. GOBBIL,

Secrétaire»

ationset au

Ministère des Travaux Publics, 1 
Ottawa, 2 Juillet 1885 j

PLUMES W’AUTRUCHES 
Frisées, ÎTettoyées et Teintes t

DANS LES

Dernières Couleurs et Groûts
DE LA SAISON

Eu lu Jour Après l’Ordre Donué
— AUSSI —

VIEUX ORUPEH.BMIS A 1ST JD TJX1*

Alex. A.» Coutellier
TEINTURIER PARISIEN

XTO. 15. RUB. ELGIN, OTTAWA
(Près de la rue Sparks.)

13 mars, ’85

7e a
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LE CANADA. 29 Septembre 1886

linge plié en double, saupoudrez 
chaque tache de talc en poudre, 
recouvrez d’une feuille de papier 
en soie et repassez avec un fer 
chaud. Le talc absorbe la graisse 
et la tache disparait.

Sur le velours, il est bon de net­
toyer avec de l’ammoniaque.

«é-

Le conseil de ville se votera pro 
bablement une vacance d’un mois 
à sa prochaine réunion Ce n’est 
que justice et nos échevins ont 
bien gagné ce répit.

Le chef Young, de la brigade du 
feu, commence à 
suites du si regrettable accident 
dont il a été victime l’autre jour. 
La fracture de son bras le fait en­
core néanmoins beaucoup souffrir.

M. N. A. Savard offre au public 
du mastic, des vitres et des hui 
les de toutes les sortes à des 
extraordinairement bas.

Un médecin célébré de Londres; 
en réponse à ceux qui combattent 
la vaccination, vient de lancer le 
défi suivant :

“ Je suis certain que la vaccina­
tion est un préservatif infaillible 
contre la maladie de la variole, et 
j’offre cent louis sterlings de re­
compense à quiconque me prou­
vera que depuis l’an 1820 une per­
sonne est morte de la variole après 
avoir été vacciné trois fois dans les 
conditions voulues pour l’adminis­
tration du vaccin.”

La semaine dernière, sir Charles 
Tupper, Haut-Commissaire du Ca­
nada à Londres, Angleterre, a eu 
une entrevue avec les membres du 
cabinet provincial du Manitoba, au 
sujet de l’exposition des colonies et 
des Indes, qui doit avoir lieu à 
l’automne 1886. Il a exprimé l’es­
poir que le gouvernement local 
fournira généreusement son con­
cours en cette occurrence, pour 
que les produits de l’Ouest Cana­
dien occupent le rang que leur 
assignent les succès déjà remportés 
à Anvers et ailleurs.

LE MONDE ET LA POLITIQUE

Il y a eu séance du cabinet hier.

Sir Hector Langevin est encore 
souffrant, 
avant son départ pour Québec sa­
medi dernier, il a été constamment 
indisposé depuis.

se remettre desS’étant fait vacciner

Le meilleur moyen de faire de 
l’enfant un homme robuste consiste 
dans l’endurcissement physique.

Il faut d’abord aguerrir l’enfant 
l’impression du froid, 

émousser sa sensibilité physique, 
en ■ l’habituant à supporter la fati­
gue, la maladie et la douleur, lui 
donner une aptitude réelle à affi­
ler les privations et à résister aux 
sollicitations des appétits.

La Presse est d’opinion qu’il est 
plus que temps pour le parti con­
servateur de se mettre en campa- 

vue des prochaines élections

contre prix

Le cheval “ Dick," de la station 
du feu No 2. menace de devenir 
infirme. C’est sûrement l’un des 
chevaux les plus rapides que pos­
sède le département du feu.

La construction de nouveaux 
idement dans 
es matériaux

gne en on-

Sir Leonard Tilley est complète­
ment revenu à la santé, et pourra 
être à son poste, à la prochaine 
session, plus fort et vaillant que 
jamais.

UNE DECOUVERTE ASTRONO 
MIQUE

trottoirs p-ogresse rap 
la rue Wellington. L 
employés sont d’excellente qualité 
et l’ouvrage est fait avec soin et 
solidité.

200 Ibs; de bon beurre » pa­
tisserie a vendre chez W. AS 
Savard.

On a trouvé dimanche soir, vis-à- 
vis l’étal de M. Lacelle, dans la rue 
Queen, aux Chaudières, une petite 
fille âgée de quelques jours à peine, 
que des parents inhumains avaient 
exposée là, après l’avoir enfermée 
dans une valise. Une femme cha­
ritable du voisinage a adopté la 
pauvre enfant qui jouit d’une par­
faite santé.

Un de nos confrères de Québec 
le départ des honorables

La nébuleuse d’Andromède vient 
d’éprouver une modification capi­
tale. Jusqu’ici elle s’était présentée 
aux recherches des astronomes sous 
la forme d’un fuseau, offrant une 
lueur plus faible que la blancheur 
de la voie lactée. Au milieu de ce 
fuseau, on voyait une espèce de 
concentration, analogue au noyau 
d’une comète. Cette concentration 
était naturellement attribué à un 
amoncellement de la matière nébu­
leuse, passant peu à peu à l’état 
d’étoile. Eh bien ! cette concentra 
t’on est réalisée, et, au milieu de la 
lueur nébuleuse centrale, on vient 
d’observer une étoile parfaitement 
définie, de septième grandeur, 
presque visible à l’œil nu et très 
distincte dans les télescopes ; une 
lunette de spectacle ordinaire suffit 
même pour l’apercevoir.

Voilà vi fait qui, certainement, 
lèvera les doutes des plus incrédules, 
relativement à la formation des 
mondes et à la transformation de la 
matière cosmique répandue avec 
profusion dans l’univers.

En tenant compte de la vitesse de 
la lumière ( 75,000 lieues par secon­
de ), un rayon parti d’Andromède 
n’emploie pas moins de six mille 
ans pour atteindre notre système 
solaire ; d’où il suit qu’il y a au 
moins six mille ans que le ctiange- 
ment observé dans cette nébuleuse 
s’est produit !

annonce
MM. McGreevey et Robitaille pour 
la Baie des Chaleurs, où ils vont 
mettre la première main à la cons­
truction du chemin de fer si long­
temps attendu par cette partie du 

Nous leur souhaitons succès 
dans l’exécution de cette importante 
entreprise,destinée à développer les 
ressources d’une contrée fertile et 
abondante en richesse de toute

pays.
L’honorable M. Royal, député de 

Provancher, Manitoba, vient de 
recevoir l’assurance que le gouver 
nement d’Ottawa va envoyer aussi­
tôt que possible un commissaire au 
Lac La [fiche, pour faire le relevé 
des réclamations des Métis et des 
colons établis en cet endroit. La 
même lettre ajoute qu’un commis­
saire visitera aussi de nouveau, au 
printemps, St Albert, Calgary, Fort 
McLeod, Prince Albert et autres 
localités, dans le but de prendre 
connaissance des réclamations des 
Métis qui n’ont pu se présentes lors 
de la première visite.

Ou a besoin d’un compagnon- 
boucher chez M. Laurent Duhamel. 
De bonnesgages seront donnés.Coin 
du marché By, Ottawa.

La soirée s’est passée très-joyeu­
sement au patinoir hier. Ce soir, 
il y aura une course avec obstacles 
pour une ma 
patins Raymon

Nous croyons savoir que les ou­
vriers qui désireraient travailler à 
la construction des nouveaux trot­
toirs du quartier Ottawa pourront 
obtenir de l’emploi en s’adressant 
aux échevins qui composent le bu­
reau des travaux.

nature.

Le Nouvelliste dit :
Voici comment l'Electeur parlait 

de la lutte électorale à Joliette et 
de son issue probable, quelques 
jours avant la votation :

*• Jusqu’à la fin de l’assemblée (à 
Joliette) M. Mercier fut l’objet d’une 
véritable ovation. (21 sept.)”

Nous parions que M, Mercier au­
rait préœré à cette prétendue ova 
tiou vingt voix de plus pour 
candidat.

M. R. H. Tylee, le secrétaire de 
l’Association d’Agriculture des 
Cantons de l’Est vient de recevoir 
de l’bonorabie L. R. Masson, lieu­
tenant gouverneur de la province 
de Québec, deux médailles, l’une 
en or et l’autre en argent, pour être 
offertes en compétition à l’exposi 
tiou de Sherbrooke, en octobre 
prochain.

gnifique paire de

son

Nous lisons dans le Manitoba de 
jeudi dernier :

L’honorable Thomas White, mi­
nistre de l’Intérieur, dont nous 
annonçons aujourd’hui l’arrivée, 
sera au bureau des terres publiques 
jusqu’à vendredi, puis devra visiter 
diverses parties de la province, 
après quoi il se rendra au Nord- 
Ouest, allant à Prince Albert par 
Broadview pour revenir par Qu'Ap­
pelle. De là il se propose de passer 
a Régina et de poursuivre son 
voyage jusqu’aux Montagnes Ro­
cheuses. A son retour, M. White 
arrêtera à Calgary pour descendre 
à McLeod puis revenir ici. Comme 
on le voit, c’est le désir de l’hono­
rable ministre de se rendre compte 
de la situation actuelle au Nord- 
Ouest.

Si vous craignez de devenir conj 
somptif à cause de votre dyspepsie, 
et de votre manque d’appétit, ou en 
core si vous redoutez le choléra 
iarce que votre estomac et vos in­
testins sont souvent dérangés, ser­
vez vous sans hésiter des Ame: s 
Canadiens du Dr N. Lecerte, les 
quels sont le plus sûr prophylacti­
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

30 cts la bouteille.

LA BOULE VERTE

M. Richard donne avis à ses 
nombreuses pratiques que son 
magasin est maintenant fourni 
d’un assortiment complet de nou­
velles marchandises qu’il vend 
à des 
bas. M.
avec le magasin de la rue Rideau, 
où «ou nom est affiche. Son véri­
table magasin est situé au coin des 
rues Dalhousie et St Patrice, à l’an­
cien et fameux poste de la Boule 
Verte,

Un rapport du lieutenant-gouver­
neur Dewdney sur les affaires des 
sauvages constate que ces derniers 
sont rentrés dans leurs réserves.

La présence d’un grand nombre 
de trounes au Nord-Ouest leur a 
prouvé l’inutilité des révoltes con­
tre l’autorité établie.

D’après le gouverneur, la Iran 
quillité est assurée pour longtemps.

ASSEMBLÉEprix extraordinairement 
Richard n’a rien à faire L’élection générale des officiers 

de l’Institut Canadien - français 
d’Ottawa, pour l’année 1885 86 au­
ra lieu jeudi le 1er octobre 1885.

Les membres sont priés de se 
réunir à leur salle ordinaire, à 7J 
brs. P. M.

UN GRAND CHASSEUR DE­
VANT L’ETERNEL

Par ordre
L. J. Béland, 

Secrétaire.OUVERTCKE DES CLASSES

L’empereur François-Joseph a, Que ceux qui ont besoin de li- 
depuis 1848, année de son avène- vres et d’autres articles d’école, 
ment au trône, tué pas moins de n’oublient pas de ven'r voir mes 
44,000 et quelques pièces de gibier, prix avant d’acheter ailleurs, car 
dont 307 cerfs, 1,279 sangliers, il est reconnu qu’il n’y a pas de 
1,570 chamois, 8,270 perdrix, etc. ; maison à Ottawa qui vende à meil- 
en plus 3 ours et 1,287 oiseaux de leur marché, 
proie, aigles, vautours, etc. L’em­
pereur Guillaume d’Allemagne est 
moins adonné au plaisir cynégéti­
que ; depuis 1862, il n’a même i -s 
abattu 6,000 bêtes ; mais en revan­
che il a causé la mort de plus 
d’hommes que l’empereur d’Au­
triche.

TelegrjipUe d’alarme pour 
le feu

M. Courtney, député-ministre des 
Finances, est de retour à Ottawa ; 
sa santé parait beaucoup meilleure 
que lors de son départ.

M. B rbridge, député-ministre de 
la Justice, est parti ce matin pour 
l’Angleterre.

Un vient d’ouvrir de nouveaux 
bureaux de poste à Nordcliff, dans 
le comté de Pontiac, et à Stayner- 
viile, canton de Chatham, dans le 
comté d’Argenteuil.

Le bureau de Maddington, dans 
le comté d’Arthabaska, a été fermé.

LISTE DES BOITES A SIGNAUX
Boite. Localité
2 Coin de l’hôtel Russell.
3 11 des rues Sparks el O’Connor.

5 “
« «
7 “

P. C. GUILLAUME, 
455 Rue Sussex. " Elgin et Gloucester.

11 O’Connor et Gloucester 
" Maria el Bank.
“ Wellington el Kent.

8 Station de feu No 2, rue Selly.
9 Coin des rues Victoria et John.

11 Bay et Maria.
13 Fleck’s Foundry, rue Wellington.
14 Coin des rues Nepean et Concession 

(Ashburnliam Hill)
15 11 11 Albert et Percy.
16 “ 11 Duke et Queen.
17 “ 11 Broad et ch. Richmond.
18 “ “ Broad et Queen.
19 11 11 Broad et Oregon.
21 Booth’s Oflice, lie Victoria.
23 Bronsons A Weston’s Office, IleVictoria
24 Coin des rues Sussex et Hideau.

it ::
27 •<
28 Station de feu No 3, rue St Paul
31 Coin des rues Rideau et King.
32 «,
34 “
35 “
36 Hôpital Protestant, rue Rideau.
37 Fabrique Currier, bassin du canal.
41 Station central de feu, rue York.
42 Station du feu No 4, rue Cumberland
43 Coin des rues Clarence et Sussex.

* Albert et Metcalfe.
Sussex et Water. 
Dalhousie et Church. 
Cumberland et Cathcart. 
Dalhousie et dépôt du 

[chemin de fer.

LE MONDE ET LA VILLE
12 “Il y a eu un très-joli concert à 

March Corners, hier soir, au pro 
fit de l’église catholique de l’endroit. 
L’assistance était nombreuse et la 
recette a été bonne.

Vernis à tuyaux, première qua­
lité, vendu à $1 60 par gallon et dé­
taillé à 10 cts. par demiard, chez 
N. A. Savard.

Certaine clôture eu fil de fer 
barbelé, située dans le voisinage 
du Grand Opéra, a déjà fait maints 
accrocs aux habits des habitués de 
cette salle de théâtre. On agirait 
avec sagesse en l’enlevant sans dé­
lai, surtout si l’on veut s’exempter 
de payer des dommages.

Vernis à tuyaux, première quali 
té, vendu à 81 60 par gallon et dé­
taillé à 10 c‘s. par demiard, chez 
N. A. Suvdid.

Dimanche dernier, a eu lieu 
l’élection des officiers de la société 
St Jean-Baptiste, section des Chau­
dières, avec le résultat suivant : J. 
W. Rattey, président ; G. Choui- 
nard, vice-président ; D. Poirier, 
secrétaire-trésorier ; G. La pensée, 
commissaire ordonnateur; Joachim 
Bigras, auditeur ; MM. Fortin, J. 
Delorme, E Lemoine et Alfred 
Perrault, percepteurs.

LE CHOLÉRA

Rome, 28—Les dépêches annon­
cent aujourd’hui que le choléra 
décroit en Sicile.

Madrid, 28—Il y a eu hier en 
Espagne 500 nouveaux cas et 203 
décès du choléra.

Paris, 28—Des rapports venant

Son Excellence le Gouverneur-
Général a visité le Mumedosa, la 
semaine dernière ; puis, revenu 
au Portage la Prairie, il est parti 
pour l’ouest avec l’intention de se des Alpes Maritimes et des départe-
rendre à la Colombie-Britannique. ments Sud-Est de la France,

montrent que le choléra fait de 
grands ravages dans ces districts.

Rideau et Ottawa. 
Wilbrod et Cumberland. 
Nicholas et Theodore.

" Rideau et Fril.
11 Daly et Chapei.
“ Wilbrod et Nelson.

Son Excellence ne sera pas de re­
tour avant la fin d’octobre.

CONSEILS PRATIQUES

Les pommades et les cosmétiques 
fabriqués avec de ; produits d’une 
qualité douteuse attaquent le cuii 
chevelu.

Les matières rances qui entrent 
dans leur composition produisent 
souvent une desquamation de la 
peau.

Voici une pommade pour la con­
servation des cheveux, aussi simple 
que salutaire :

Moelle ae bœuf.
Hde ricin.........
Ure de benjoin.
Faites fondre au bain-marie et 

laissez refroidir.

46 "
51 “
52
53 “
54 “Madame Thomas Byfteld

née DUMOUCHEL.
147 Rue Sparks Ottawa.

61 Scieries de MacLaren.
62 Coin des rues St-Palrick et Nelson.
63 “ “ Chapel et Parry.
64 “ “ St-André et St-Joseph.

> 71 “ “ St-Patrick et Cobourg.
72 “ “ Lewis el Metcalfe.
73 Rue Nicholas (Southern End).
81 Coin des rues Kent et Lisgar.

“ Somerset et Arthur 
burnham 

Cooper et Metcalfe.
“ Canal et Peter.

Modes Parisiennes?dernier goût, grande 
a peaux d’été. Notre assorti- 
at d'amver et des plus com-

variété de ch
60 gr.ment qui v;en 

plets. 82 “ (Ash-
Hill).30 —

Dame Thomas Ryfleld. .10 — 91 “
92M. Belanger, agent de machines 

à coudre, annonce au public qu’il a 
déménagé son bureau de la rue 
Dalhousie au No. 412 rue Welling­
ton, près des Chaudières.

Sjuiu

NAISSANCE
Pour enlever les tachts de graisse 

sur la soie, placez l’étoffe sur un
AMount Sherwootl, Ma lame .1. A 

tey, un garçon.
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